
 

 

 

 
 Hôpital Pitié-Salpêtrière     28 mai 2024 

 

  
 
 

… à l’hôpital 
et au-delà ! 

 

 

Le 23 mai, France télévision nous a infligé un débat 
entre le Premier ministre, Gabriel Attal, et la tête de 
liste du Rassemblement national, Jordan Bardella… 
comme si l’alternative politique se résumait à un « duel 
» entre les amis de Macron et ceux de Le Pen ! 
 
Un duel ? Plutôt un duo, entre ces deux politiciens dont 
la seule préoccupation est de servir les intérêts des 
capitalistes, de maintenir l’ordre social et toutes ses 
injustices insupportables. 
 
Comme tous les serviteurs de la bourgeoisie, ils sont 
les tenants d’un monde dans lequel une grande 
puissance comme la France peut se rendre complice 
du génocide en cours dans la bande de Gaza en livrant 
des armes à l’armée israélienne, continuer à exploiter 
des richesses et à dominer des peuples, comme les 
Kanak… Tout en faisant ici la chasse aux immigrés et 
en laissant ceux et celles qui fuient les guerres et la 
misère se noyer dans la Manche et la Méditerranée. 
 
De ce monde-là, on n’en veut pas  
 

Ceux qui profitent de ce monde, les propriétaires des 
grandes entreprises, ne sont pas élus. Les résultats 
des urnes ne permettent jamais de remettre en cause 
leur pouvoir : celui de piller, d’exploiter, de faire stagner 
les salaires en en demandant toujours plus aux 
salariés, ou de licencier et de mettre sur le carreau des 
milliers de travailleurs et travailleuses. 
 
Les partis de gauche prétendent qu’en votant pour eux, 
il serait possible de changer la situation. Ce sont des 
illusions : seules nos luttes, nos grèves, nos 
manifestations permettent de faire reculer le patronat 
et les gouvernements à leur service. Elles seules 
permettent d’arracher des augmentations de salaire ou 
d’empêcher des licenciements, des fermetures de 
services 
 

services publics, des dégradations de nos conditions de 
vie et de travail. Nos luttes seulement pourront faire 
reculer le gouvernement et le patronat qui nous attaquent 
jour après jour et réduisent une part de plus en plus 
importante d’entre nous à des conditions de vie et de 
travail intenables et à des salaires de misère, quand ce 
n’est pas au chômage et à l’expulsion de nos logements. 
 
Seules nos mobilisations permettent de remettre en 
cause la capacité des patrons à tout décider à notre place, 
alors que c’est bien nous qui faisons tourner la société : 
nous, les travailleurs et travailleuses, quelles que soient 
nos origines, nationalités, convictions religieuses et 
philosophiques, genres ou sexualités. L’exploitation n’a 
pas de frontière, notre classe non plus ! 
 
Paris, Gaza, Nouméa… Urgence révolution ! 
 
Face aux guerres et aux catastrophes 
environnementales, face aux galères du quotidien ici et 
aux crises humanitaires dans le monde, face à une 
minorité de richissimes qui exploitent la majorité et aux 
politiciens qui rivalisent pour être à leur service, il y a 
urgence à tout changer. Il y a urgence à en finir avec la loi 
des profits, à répondre aux besoins de toutes et tous et 
non aux exigences d’une minorité d’exploiteurs. Il y a 
urgence à mettre fin aux guerres impérialistes et au 
colonialisme. Il y a urgence à dire que c’est à ceux et 
celles qui font marcher la société de décider de tout. Il y a 
urgence à la révolution ! 
 
Le 9 juin, voter pour la liste du NPA-Révolutionnaires, 
conduite par Selma Labib, conductrice de bus, et Gaël 
Quirante, postier licencié, ce sera affirmer notre volonté 
de compter sur nos propres forces pour nous défendre et 
de bâtir une société communiste, un monde débarrassé 
de l’exploitation et de l’oppression ! 

Pour un monde sans frontières et sans exploitation, 
le 9 juin : exprimons l’urgence de la révolution ! 
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Ce bulletin est le tien, fais-le circuler ! Pour l’informer ou prendre contact avec ses militants → etincelle.aphp@gmail.com   
Pour lire le reste de nos publications → https://npa-revolutionnaires.org/ 
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Exploitation et harcèlement : c’est toujours 
NON ! 
Depuis plusieurs semaines, les équipes de nuit sont 
mobilisées contre des changements de planning que 
veut leur imposer la direction : 12h, fin des cycles, 
appels en dehors des heures de travail... Le tout 
pour réduire les effectifs et faire travailler plus les 
collègues. Ils sont aussi mobilisés contre le 
harcèlement qu'utilise la direction pour imposer ces 
changements de planning.  
 
Ils ont décidé de manifester une nouvelle fois 
dans l'hôpital le vendredi 31 mai à 8h dans le 
Parc de la Hauteur.   
 

 
On n’est pas des pions ! 
De jour comme de nuit la direction impose de bouger 
de service en service pour pallier au manque de 
personnel. Comme pour les changements de 
plannings, on n’est pas à leur disposition. Rejoignons 
la manifestation des collègues le vendredi 31 !  
 
Déterminés… à nous faire respecter !  
La semaine dernière plusieurs collègues en CDD ont 
reçu un message de leur cadre disant que leur contrat 
ne serait pas renouvelé. Au total, ce sont plusieurs 
dizaines de collègues à qui la direction a demandé de 
partir d'ici à la fin juin. En colère, les collègues ne se 
sont pas laissés faire : au moins un service a réussi à 
faire reculer la direction ; d’autres ont décidé de 
rejoindre les équipes de nuit dans leur mobilisation. 
Tous ensemble contre les suppressions de poste !  

 
À vot’ bon cœur Mesdames et 
Messieurs ! Le directeur de service de 
chirurgie digestive en est réduit à faire la 
quête pour améliorer le confort des 
malades et permettre aux soignants de 

travailler dans de bonnes conditions. Il fait distribuer 
aux infirmières du service une pudique enveloppe 
« FAITES UN DON » aux patients !.. Nous on a une 
autre idée : exiger du gouvernement le budget 
nécessaire à l’offre de soins, surtout quand on sait que 
Macron a accordé une hausse historique de 3 milliards 
d’euros en 2023 à l’armée. 
 
Urgence travaux !  
Cela fait plusieurs années qu’il est question de refaire 
le bâtiment Laveran. Mais selon la direction, il n’y a 
pas de financement. Ce n’est pas leur problème si les 
murs sont dans un tel état que la peinture, même le 
plâtre s’effritent, ou qu’au 3e étage les patients et les 
soignants doivent se débrouiller avec deux salles 
d’eau pour plus de 20 patients. Alors ras-le-bol des 
excuses bidon de l’AP-HP ! Avec une facture de 9 
milliards d’euros dont un peu plus de 2,4 milliards 
d’argent public pour les JO, à ce prix-là s’ils voulaient 
nager dans du caca, il fallait venir dans les services.   

JO : nous aussi on veut ramener l’or à la maison ! 
Le 14 mai, 100 à 150 salariés se sont rassemblés 
devant la direction de l’AP-HP pour réclamer une 
prime de 2000€ pour tous les personnels qui 
travailleront pendant les JO. Nous savons tous que la 
période d’été est déjà très difficile dans les services. 
Alors aucune confiance à avoir dans la direction qui 
nous explique que tout va bien se passer pendant les 
JO et qui dans le même temps explique qu’il y aura 
de 3 à 4% d’augmentation d’activité et prépare un 
plan blanc. 2000€ pour toutes et tous sans 
conditions !  
 
ALL EYES ON RAFAH 
Dimanche soir, l’armée israélienne a perpétré un 
nouveau massacre en ciblant un centre pour 
personnes déplacées géré par l’agence de l’ONU 
pour les réfugiés, à Rafah. Au moins 45 tués, 250 
blessés. Beaucoup de personnes ont péri brûlées 
vives dans ce campement de tentes, les incendies 
n’’ayant pas pu être éteints par manque d’eau. 
Comme d’habitude, les autorités israéliennes ont 
affirmé qu’elles visaient « un quartier général du 
Hamas ». 
Les images, insoutenables, ont poussé des dizaines 
de milliers de personnes à manifester partout hier en 
France – plus de 10 000 à Paris - en solidarité avec 
le peuple palestinien, dénonçant l’Etat d’Israël et la 
complicité du gouvernement français dans le 
génocide qui se déroule au nom de la stabilisation des 
intérêts des grandes puissances dans la région.  
Le dernier bilan fait état d’au moins 36 050 
Palestiniens tués.  
 


